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Mesdames et messieurs les représentants des autorités politiques, de la formation 
professionnelle, de l’économie, Mesdames et messieurs les invités, parents et amis des 
jeunes que nous fêtons aujourd’hui, j’ai le plaisir de partager cette heure de promotions avec 
vous, 

Mesdames et messieurs les heureux détenteurs d’un diplôme tout neuf, c’est à vous que je 
m’adresserai en priorité.  Vous partirez dans quelques instants vers une nouvelle étape de 
votre vie, votre papier en poche.   

Que de chemin parcouru au cours des dernières années, depuis la sortie de l’école 
obligatoire.  Vous avez eu le courage de vous confronter au monde du travail, de découvrir 
les bons côtés et les moments plus difficiles de votre profession ; vous avez appris à 
travailler en équipe, à répondre aux exigences de votre maître d’apprentissage, mais aussi à 
celles des clients.  Vous avez suivi des cours au CPNV, partagé des expériences avec vos 
camarades engagés dans d’autres entreprises. Et aujourd’hui, vous avez décroché votre 
attestation, votre CFC ou votre maturité professionnelle, témoin d’un parcours de formation 
professionnelle exigeant.  Recevez mes vives félicitations ! 

Vous avez pu franchir cette étape importante, ici dans la région, et c’est un privilège.  Ce 
privilège n’est pas venu tout seul.  C’est la conjonction de diverses volontés convergentes :  

Celle du CPNV d’abord, plus grand centre de formation professionnel du canton, avec ses 
2500 étudiants répartis dans 8 filières et ses 260 collaborateurs, formateurs, enseignants. Le 
CPNV contribue à former des professionnels de qualité, sans oublier de développer leur 
sens civique, de contribuer à leur intégration dans la société en les initiant au respect, au 
dialogue et à l’ouverture. C’est une pierre centrale de notre dispositif de formation 
professionnelle dans la région : merci à la direction et à tous les collaborateurs pour leur 
investissement sans faille au service de notre jeunesse.   

C’est aussi grâce aux milieux économiques, car de nombreuses entreprises du Jura- Nord 
vaudois et de la Broye jouent pleinement et très consciemment le jeu de la formation duale ; 
elles proposent, année après année, des places d’apprentissage aux jeunes filles et jeunes 
gens de la région.  J’aimerai ici remercier chaleureusement les patrons et leurs 
collaborateurs qui encadrent ces jeunes au quotidien.  

Chers lauréates et lauréats du jour, vous avez franchi une étape magnifique, vous pouvez 
être fiers ; dès maintenant vous entrez de plein pied dans le monde professionnel, et par là 
trouver aussi votre place dans la société. Plusieurs d’entre vous ont fait le choix, leur 
maturité professionnelle en poche, de poursuivre leur formation, par exemple à la HEIG. 
D’autres sont impatients de trouver une place de travail et d’être enfin indépendants. 
Quelque soit votre choix immédiat, une chose est sûre, votre génération n’est plus dans la 
situation de vos grands-parents ou de vos parents, qui avaient acquis une profession pour la 
vie.  Actuellement déjà, en Suisse, un actif sur deux exerce une autre profession que celle 
qu’il a apprise au sortir de l’école.  Le monde économique évolue très vite, les technologies 
aussi. Chacun parle de globalisation, nous vivons dans la société de l’information immédiate, 
la Terre est devenue un grand village.  Cela pourrait nous donner le tournis, si nous n’avions 
pas des racines solides, qui nous permettent de savoir qui nous sommes, et ainsi de 



participer à l’évolution avec confiance et ouverture.  Votre génération a de nombreux atouts 
en main. 

Vous avez grandi et vous vous êtes formé dans une belle région, en pleine expansion ; elle 
vous offre de nombreuses possibilités de travail, possède des entreprises innovantes, qui 
savent se projeter vers l’avenir.  Ces entreprises sont les partenaires idéales des différentes 
écoles qu’abrite le Nord vaudois.  J’aimerai tout spécialement encourager et féliciter les 
jeunes qui ont réussi leur maturité professionnelle et poursuivront leur formation à la Haute 
Ecole d’Ingénieurs et de Gestion dès le mois de septembre.  Vous avez choisi un cursus de 
haute valeur, qui vous ouvrira de nombreuses portes pour un solide avenir professionnel et 
humain.  Cette formation tertiaire qui fait suite à un apprentissage en entreprise complété par 
une forte dimension de culture générale est très prisée, car elle allie formation pratique et 
solide ancrage théorique.   La région a besoin de personnes entreprenantes et volontaires 
de cette trempe pour enrichir les entreprises existantes, assurer la relève et en créer de 
nouvelles. Sur les 178'000 étudiants qui ont fréquenté des cours dans les hautes écoles 
suisses au semestre d’hiver 2007/2008, un tiers d’entre eux, soit 60'000 l’ont fait dans des 
HES ! 

Nous avons ici dans le Nord vaudois plus qu’ailleurs la chance de disposer d’un réseau très 
riche d’écoles, de la formation duale  aux écoles des métiers, du gymnase à l’école 
supérieure et à la HEIG, tout ceci en synergie avec des entreprises très diversifiées, aussi 
bien spécialisées dans la techniques que dans les services. Ce tissu social et économique 
très solide nous permet de voir l’avenir avec confiance. 

Le paysage de la formation est en perpétuelle mutation, je m’en aperçois avec acuité en 
présidant la Commission Science – Education – Culture du Conseil national.  C’est une 
mission passionnante de suivre l’évolution de ces domaines, autant au niveau international 
que national.  J’ai acquis une certitude, c’est que nous sommes entrés dans l’ère de la 
formation tout au long de la vie. Les formations complémentaires, la formation continue 
seront les réponses qui permettront aux nouvelles générations de s’adapter aux évolutions 
professionnelles au fur et à mesure de la vie, assurant ainsi une reconversion sans mal 
lorsque les technologies changent et sont remplacées par d’autres dont nous n’avons 
aujourd’hui encore aucune idée.  Qui aurait prédit, il y a quarante ans, que plus aucune 
profession ou presque ne pourrait se passer de l’ordinateur ?  En 1970, l’ordinateur de 
l’EPFL, à peine aussi puissant que nos portables actuels, remplissait une pièce aussi grande 
que le quart de cette salle…  

La seule réponse à cette évolution accélérée, c’est une bonne formation pour toutes et tous. 
La Suisse est en excellente position pour relever ce défi, elle offre de multiples possibilités 
de passerelles, de formations tertiaires à entreprendre après quelques années de pratique, 
de cours de perfectionnement ; elle doit cependant développer plus fortement encore la 
formation continue dans les entreprises, mettre en place un système de bourses digne de ce 
nom et ne pas relâcher son effort financier si elle veut gagner cette bataille de la formation 
pour toutes et tous et rester concurrentielle sur le plan international.   

Tout cela n’est possible que si chacune et chacun se sent concerné.  C’est donc, chers 
diplômés 2008, un appel pressant que je vous transmets : lancez-vous avec plaisir et 
énergie dans votre activité professionnelle, et soyez dès maintenant ouverts, curieux, prêts à 
apprendre toute votre vie !  



Le monde dans lequel vous entrez de plein pied est complexe, les défis sont multiples : 
environnement, mutation énergétique, globalisation, ouverture internationale, société 
multiculturelle. Tout ceci est passionnant, nous avons besoin de vous, de votre jeunesse, de 
votre force !  

Félicitations encore !  Je vous souhaite plein succès, une vie professionnelle passionnante, 
doublée d’une intégration sociale riche de contacts humains chaleureux.  Excellent été et 
bon vent !  

Josiane Aubert, conseillère nationale, présidente de la Commission Science Education Culture 


